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Une fois passee la grande porte en fer forge, sortie egalement des ateliers de MM.
Zwahlen & Mayr, on arrive dans un premier vestibule donnant acces ä quelques Services
secondaires. Quatre colonnes monolithes en marbre gris de Moncervetto encadrent l'entree

du grand hall, aux dimensions imposantes, autour duquel sont disposes les Services
publics de la banque. Les bureaux sont compris dans la surface du hall et separes du
public par des cloisons qui se subordonnent ä l'architecture de cette partie centrale du
bätiment. Un beau marbre vert recouvre les hauts pilliers, qui encadrent, ä l'entresol, une
large galerie faisant le tour complet du hall et donnant acces ä une longue suite des bureaux.
Des bronzes, des bois sculptes et des staffs, etudies par les sculpteurs Weitzel et Uberti,
concourent ä la decoration de l'ensemble, maintenue dans une tonalite tres sobre.

Les locaux de la direction auxquels on accede, du premier vestibule, par un large
escalier dont la rampe en fer forge a ete executee par MM. Mamelet freres, occupent le
premier etage. Ils sont revetus de boiseries peintes, d'un heureux dessin. Aux etages supe-
rieurs, des bureaux locatifs.

Parmi les amenagements reussis qui caracterisent cette construction, signalons, au
premier sous-sol, les installations diverses, particulierement bien comprises, vestiaires,
lavabos, etc. prevues pour le personnel de la banque. Et nous ne parlons pas des formi-
dables chambres fortes, vraies forteresses d'acier et de beton qui, dans cet hötel comme
dans celui de l'Union de Banques suisses, occupent d'inexpugnables sous-sols.

Des esprits chagrins reprochent volontiers aux banques de consacrer trop d'argent ä se
loger. Les seuls palais que l'on edifie aujourd'hui sont habites par la finance. On pourrait,
lä dessus, mediter assez longuement. II nous suffira, au terme de ces lignes, de constater
que les banques contribuent ä l'embellissement de nos villes. Nous leur en devons, pour
le moins, quelque reconnaissance. Paul Perret.

A PROPOS DE L'EXPOSITION INTERNATIONALE D'ART APPLIQUE
DE PARIS 1925

II y aura une exposition d'art applique ä Paris en 1925, mais y aura-t-il une section suisse? II ne faut
pas en douter, bien qu'on nous laisse sur ce point dans une penible incertitude. Par qui cette section sera-
t-elle organisee? Ici, nous assistons ä une discussion interessante, mais fort attristante aussi, par certains
cötes. En juin 1923, dejä, le Departement federal de l'Interieur a convoque la Commission des Arts appliques

et quelques representants de l'industrie. «L'entente ne put se faire sur les modalites d'Organisation
d'une section suisse, les membres de la Commission eslimant que le choix des ceuvres et leur placement
releoa.it des artistes, qui devaient par consequent posseder la majorite dans le \ury, tandis que les representants

de l'industrie pretendaient refuser le contrdle des artistes».
Nous extrayons ces lignes du Bulletin mensuel de l'Oeuvre oü M. Paul Perret a pose avec beaucoup

d'insistance. de clarte et de bon sens la question de notre participation ä l'exposition de Paris.
On voit que le fosse entre l'art et l'industrie n'est pas encore tout ä fait comble. II y a des gens chez

nous pour penser qu'une exposition d'art applique ne concerne pas en premier lieu les artistes et ne neces-
site pas leur contrdle. Parlons alors d'exposition, tout court, et laissons l'art de cöte, l'art qui devient
un mot rabäche et vide de sens ou une etiquette trompeuse.

En presence de ces divergences, le Departement de l'Interieur propose une Solution qui consisterait ä

donner un röle preponderant ä la Commission federale des Arts appliques dans l'organisation de la section,
tout le travail d'aministration etant contie ä l'Office central des expositions. Le jury serait compose: 1°
d'artistes designes par la Commission des Arts appliques; 2° d'industriels choisis par les organisations represen-
tant Findustrie; 3° de personnes neutres competentes en matiere d'art applique designees par les Departements

de l'Interieur et de l'Economie publique.
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Nous savons que le Conseil federal a publie un message ä l'appui d'une demande d'un premier credit
de fr. 300 000.—, et qu'il a insiste comme il convenait sur le caractere artistique de l'exposition internationale

de 1925.

Mais les Chambres föderales ne se sont pas encore prononcees.
Est-il besoin de dire combien cette incertitude, ces retards sont prejudiciables ä l'organisation d'une

section suisse ä Paris? Mais les difficultes, les oppositions et aussi Findiflerence auxquelles se heurte cette
entreprise en demontrent Futilite. Elle doit servir ä marquer la place qu'a pris, dans notre industrie, l'art
applique, sous l'impulsion des artistes et de ceux qui les comprennent, ä montrer le röle qu'il peut et doii
jouer dans notre expansion nationale.

Dans sa seance du 12 janvier ä Geneve, la Section romande de la F. A. S. a adopte ä l'unanimite la
resolution votee par l'Oeuvre le 15 septembre ä Lausanne. Les architectes doivent en effet affirmer sur ce
point leur solidarite avec tous les autres artistes, non seulement parce que l'architecture aura sa place ä

l'exposition de Paris, mais parce qu'il faut revendiquer une fois de plus un droit, celui que les artistes ont
de representer l'art. Nous n'allons pas renseigner l'etranger sur ce qui plait ä notre public, mais lui montrer
notre art dans ce qu'il a de meilleur, de plus franc et de plus caracteristique.

Voici, sans plus long commentaire, la resolution de l'Oeuvre qui exprime exactement et clairement
l'opinion des artistes. Celle-ci sera partage, nous en sommes certains, par nos autorites et par toutes les per-
sonnes au jugement eclaire et exempt de parti-pris.

Resolution:

«Les membres de l'Oeuvre, reunis en assemblee generale ä Lausanne le 15 septembre, apres avoir dis-
cute la participation de la Suisse ä l'Exposition internationale des Arts decoratifs et industriels modernes
de 1925, ä Paris, ont adopte ä l'unanimite la resolution suivante:

«Considerant:
«1° Que cette exposition est avant tout une manifestation d'art, ainsi que cela ressort avec une absolue

evidence de son titre, du projet de reglement. des declarations reiterees de ses organisateurs, du rapport
presente ä la Chambre francaise par M. le depute Frangois Carnot Charge de Fetude du programme, de la
longue campagne de presse qui a precede l'adoption du projet ainsi que des articles de propagande publies
actuellement dans les journaux francais et etrangers;

«2° que cette exposition a pour but. aux termes du rapport officiel plus haut cite, «non pas de montrer
toute la production, mais au contraire de selectionner cette production, d'en eliminer tout ce qui, par sa

qualite d'art en meme temps que par son execution. n'est pas digne d'eloge»;
«3° que cette exposition, reclame depuis de longues annees, des avant 1914 dejä, par les artistes

decorateurs francais, doit marquer l'aboutissement du vaste mouvement de renovation qui s'est manifeste des

le debut du siecle dans les arts appliques et les industries d'art, et cela dans tous les pays producteurs;
«4° que la participation de la Suisse ne peut, en consequence, etre eoncue que sous la forme d'une

manifestation d'art tres nettement caracterisee, du meme genre que les expositions organisees par le Werkbund

suisse et l'Oeuvre avec la collaboration des industriels;
«5° qu'il serait profondement injuste, et regrettable au point de vue pratique, de contester aux artistes

et artisans suisses, ä cette occasion, les droits qu'ils se sont acquis par leurs efforts desinteresses en faveur
des applications industrielles de l'art;

«6° que l'Ordonnance federale du 25 novembre 1919 sur le Developpement des arts appliques fixe, ä

ses articles 20 et suivants, les modalites d'organisation des sections suisses dans les expositions etrangeres
d'art applique.

«Les membres de l'Oeuvre demandent respectueusement au Departement federal de l'Interieur de bien
vouloir:

«1° assurer par des credits suffisants l'organisation d'une section suisse vraiment repräsentative des

possibilites de realisation de notre pays dans le domaine des arts appliques et des industries d'art.
«2° confier l'organisation de cette section, conformement ä Fordonnance federale du 25 novembre 1919,

ä la Commission federale des Arts appliques, seule qualifiee pour determiner le caractere de cette participation,

laquelle commission s'entendra d'une part avec le Werkbund suisse et l'Oeuvre, d'autre part avec
les representants de l'industrie. de teile maniere qu'une preponderance absolue des interets artistiques
soit dans tous les cas garantie, en ce qui concerne principalement la composition du jury et la presentation
des oeuvres.> F. G.
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